
 

 

 

LIENS FRATERNELS 

Réf : * Lecture du  1er Livre des Rois  :    19, 4-8 
         * Psaume                                 :    33 

         * Lecture  de la lettre aux Éphésiens  :    4, 30 à 5, 2 

         * Évangile selon Saint Jean                :    6, 41-51 

Bulletin  n° 1288  du  11  août 2 024 

Le Seigneur Jésus, Le Seigneur Jésus, Le Seigneur Jésus,    
gage de vie éternelle gage de vie éternelle gage de vie éternelle    

   Dans ce passage d’Évangile, nous voyons le Christ se 

heurter à ce refus des hommes, que nous 

constatons toujours aujourd’hui, de           

reconnaître en Lui notre Sauveur et         

Médiateur parfait entre Dieu et les hommes. 

Cela, car l’humanité, trompée par Satan, 

l’ennemi de Dieu, a voulu être « son propre 

dieu ».   

 Dés lors, pour nous ramener tous vers le Bonheur en    

plénitude, il fallait que notre seul Sauveur, Jésus, aille jusqu’à 

nous donner Sa chair, «  pour que le monde aie la Vie » et que, 

de notre côté, nous l’accueillions en nous « amoureusement » : 

dans Sa Parole, dans une prière d’intimité, dans la communion 

lors de l’Eucharistie vécue dans la Communauté de l’Église. 

 

Diacre Michel ANDRE 

Dans ce  numéro… 
P. 2 :  « Si tu savais le don de Dieu... » 
P. 3 : Mère et Reine du Ciel. 



 Du côté de Dieu et des hommes : les signes des temps 
         
  

« Si tu savais le don de Dieu... » 

 N’est-ce pas extraordinaire 

cette « invention » du pain qui est 

Dieu ? Dieu qui se fait Pain pour 

nous ! Dieu qui se donne à manger ! 

Un Dieu qui se fait pain 

pour s’assimiler à nos 

vies, pour vivre en nous    

durant toute notre    

existence. Peut -on   

imaginer plus grande 

émotion que celle-là. 

« Si tu savais le don de 

Dieu ».  

 Lorsque Dieu voulut nous  

nourrir, Il promena Son regard sur la    

création et ne trouva rien qui fut digne 

de nous : alors, Il se donna Lui-même. 

À vrai dire, nous sommes des heureux 

privilégiés, mais nous ne comprenons 

pas ce bonheur. Rappelons-nous :  

nous avons été chassés du paradis de 

délices à cause d’une nourriture ; 

mais, c’est aussi par une nourriture 

que nous retrouvons la joie du        

paradis ? 

 À chaque messe, nous sommes 

devant une table somptueuse où l’on 

mange, et qu’est-ce qu’on mange ? Le 

Maître du banquet Lui-même ! Le   

Psalmiste le rappelle : « Goûtez et 

v o y e z  c o m m e  e s t  b o n  l e                   

Seigneur » (Psaume 33). Du pain qui 

fait vivre : quand nous rejetons 

« l’amertume, la colère, éclats de voix  
 

 

ou insultes ainsi que toute espèce de 

méchanceté » (Éphésiens 5, 1). Du 

pain qui donne du courage : ainsi Élie 

qui n’en pouvait plus de supporter 

l’hostilité de son      

entourage. « C’en est 

trop. Reprends ma 

vie » (1Roi 19, 5). Et on 

lui présenta du pain car 

le chemin serait trop 

long pour lui. C’était un 

pain de croissance, un 

pain pour l’avenir, un 

pain qui l’a ressuscité. 

 À l’heure où notre foi est 

confrontée à des défis et malaises de 

toutes sortes, il nous faut, comme le 

prophète Élie, « manger pour que   

fortifiés par cette nourriture » nous 

reprenions la route de l’évangélisation.   

 Du pain qui donne de la        

dignité : Il est vraiment regrettable, 

que par notre propre faute nous ne 

comprenions pas qui nous sommes. 

Oui, « si tu savais le don de Dieu », 

notre monde pourrait devenir des    

E u c h a r i s t i e s  v i v a n t e s  e t 

« signifiantes » : être du bon pain pour 

les autres. Quel bonheur de savoir :     

« que Dieu est grand, et que nous  

sommes nourris et abreuvés du Corps 

et du Sang d’un Dieu qui nous        

aime ! ». 
 

Jean René BOYER 

 



   Nos pierres vivantes  Nos pierres vivantes  Nos pierres vivantes       

Mère et Reine du ciel  

 Elle le regarde discrètement balayer la sciure de l’atelier de        

Nazareth, car elle a encore son fils avec elle à presque 30 ans, bien des 

mères déjà veuves l’envient, et pourtant elle se demande si 

son Jésus est vraiment heureux. Elle l’a veillé, cajolé, lui a   

appris à prier, elle connaît ses goûts, ses amis, et là quand 

elle le regarde mettre ses sandales pour sortir dans le     

village, elle s’inquiète secrètement de l’avenir.  

 Le pays est troublé, les révoltes et les répressions 

sanglantes se succèdent, et elle sait bien secrètement que 

son fils tant aimé a un destin exceptionnel, mais lequel ? 

Les gens de Nazareth l’admirent aussi ce Jésus, Il est si 

beau, courageux, honnête et chaleureux, quand Il parle tout le monde est 

subjugué par Son intelligence, Il a tout pour prendre en main le destin  

d’Israël, et Marie s’inquiète. 

 Le voilà maintenant parti sur les routes avec une douzaine de Ses 

amis, mais de projet politique Il n’en a pas, face aux armes Il parle de 

paix, aux pauvres et aux pécheurs Il parle d’amour, les foules l’écoutent, 

se pressent autour de Lui, et Marie suit tout cela discrètement mais de très 

près.  

 Voilà qu’arrivent les menaces du Sanhédrin, et tout se précipite, 

Marie est dans l’angoisse, c’est la tragédie annoncée par Syméon, elle 

aussi va souffrir le martyre : le martyre des mères, de douleurs quand on 

torture et massacre leurs enfants, leur propre chair. Puis elle a vécu la 

condamnation inique de son fils innocent, l’ignominie d’une mère de 

condamné à mort, la terrible montée au calvaire, et la cruauté de la croix 

était pour elle aussi !  

 Puis survient la joie éclatante de la Résurrection. Marie a donné tout 

son amour, consacré toute sa vie à Jésus, femme sans péché, mère        

parfaite, il est juste que Marie monte de suite au ciel sitôt la mort, pour 

qu’elle soit couronnée Reine du ciel auprès de son divin Fils.  

 

Pierre LABASLE 



 NOS INFORMATIONS 

Collecte de dons Paroisse de Trois-Mares  
 

En prévision de la fête paroissiale du 8 septembre 2024, L’AMMI sollicite votre 

générosité pour la kermesse. Tous les dons seront les bienvenus. 

Contacter : Rose-Marie HOARAU  : 0692 61 31 07 ou  Danielle TURPIN : 0692 

68 49 62 ou les déposer au secrétariat. Merci pour votre générosité. 

Festival de la Miséricorde 
Du 16 au 18 août à Petite-Île 

 

Au programme : louange ; enseignement ; prière d’intercession ; veillées pour les 

malades ; confession ; témoignages. Messe de clôture : dimanche 18 août       

présidée par Mgr Pascal CHANE-TENG. 

Participation conseillée  : 40 €.  

Prédicateurs : Père Étienne et Fr. Manuel RIBERO 

Le Service Diocésain du Catéchuménat  
 

organise une rencontre diocésaine autour de la mystagogie, la méthode           

d’éducation à la foi pour conduire les nouveaux baptisés et confirmés de l’année 

vers le mystère chrétien. Pour qui ? Les prêtres et accompagnateurs des initiés. 

Quand ? Le dimanche 25 août de 8h30 à 16h. Où ? A la paroisse Notre Dame 

du Bon Secours (7 rue Sainte-Vivienne à Sainte-Suzanne), Quartier-Français. 

Au programme : intervention du diacre Jacky TÉVANÉ  (Baptisés et confirmés 

pour s’engager dans la vie de l’Église); messe en fin de matinée ; rencontre avec 

des membres des différentes Commissions Diocésaines dans l’après-midi ; 

« envoi en mission » en fin de journée. 

Prévoir son casse-croûte pour le midi. 

 Invitation signée par le père Rodolphe Emard au nom de l’équipe diocésaine.  

15 août : Pèlerinage à Sainte Rose 
Thème : « Avec Marie et Jésus, notre espérance » 
 

Accueil à 9h00 : Matinée spirituelle animée par la Pastorale des Jeunes 
 

14h30 : Messe présidée par Mgr Pascal Chane-Teng 
 

Venez nombreux 

L’A.F.C. de Trois-Mares propose un bus. Contact : 0692 12 15 74. 


